
  

N° 13 614*01  
DEMANDE DE DÉROGATION  

 POUR LA DESTRUCTION, L’ALTÉRATION, OU LA DÉGRADATION  
DE SITES DE REPRODUCTION OU D’AIRES DE REPOS D’ANIMAUX D’ESPÈCES ANIMALES PROTÉGÉES  

  
Titre I du livre IV du code de l’environnement  

Arrêté du 19 février 2007 fixant les conditions de demande et d’instruction des dérogations   
définies au 4° de l’article L. 411-2 du code l’environnement portant sur des espèces de faune et de flore sauvages protégées  

  

A.  VOTRE IDENTITÉ   

 Dénomination (pour les personnes morales) : .. DAHER NUCLEAR TECHNOLOGIES............................. …..…...............  

 Nom et Prénom du mandataire (le cas échéant) : .... Jean-Philippe MUCHA................................…...…..…..............  

 Adresse :             N° ...500..... Rue ....Paul SABATIER..............................................................................  
 Commune ...LAUDUN L’ARDOISE..............................................................…….................  
 Code postal ......30 290.......................  
 Nature des activités : ....Transport routier de marchandises et location de véhicules tous tonnages, commissionnaire 

de transport, travaux d’ingénierie, prestations de services dans le secteur nucléaire, le conseil et l’assistance en 

gestion de la qualité, commissionnaires en douanes.............................……………….…......................  
 Qualification : .....................................................................................................................…….............…....... 

........................................................................................................................................................................................ 

.........................................................................................................................................................……………….......  

  

B.  QUELS SONT LES SITES DE REPRODUCTION ET LES AIRES DE REPOS DÉTRUITS, ALTÉRÉS OU DÉGRADÉS  
ESPÈCE ANIMALE CONCERNÉE  

Nom scientifique 

Nom commun  

Description (1)  

B1 Prunella modularis Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
 Accenteur mouchet 

B2 Motacilla alba   Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
Bergeronnette grise 

B3 Carduelis carduelis   Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant un couple nicheur 

probable 
Chardonneret élégant 

B4 Sylvia atricapilla   Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant deux couples nicheurs 

probables 
Fauvette à tête noire 

B5 Sylvia communis  Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
Fauvette grisette 

B6 Cyanistes caeruleus Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant un couple nicheur 

probable 
Mésange bleue 

B7 Parus major Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant un couple nicheur 

probable 
Mésange charbonnière 

B8 Passer domesticus Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
Moineau domestique 

B9 Fringilla coelebs Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant deux couples nicheurs 

probables 
Pinson des arbres 

B10 Luscinia megarynchos Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
Rossignol philomèle 



B11 Phoenicurus ochruros Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
Rougequeue noir 

B12 Phoenicurus phoenicurus Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant un couple nicheur 

probable 
Rougequeue à front blanc 

B13 Troglodytes troglodytes  Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ abritant un couple nicheur 

probable 
Troglodyte mignon 

B14 Chloris chloris Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 environ, utilisée comme poste de guet, 

pré-dortoir ou dortoir 
Verdier d'Europe 

B15 Myotis daubentonii Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 offre une dizaine de gîtes temporaires 

potentiels pour cette espèce 
Murin de Daubenton 

B16 Nyctalus leisleri Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 utilisée comme territoire de chasse et 

corridor de déplacement privilégié 
Noctule de Leisler 

B17 Pipistrellus pipistrellus Destruction d’une haie vive d’une emprise 1 840 m2 offre une dizaine de gîtes temporaires 

potentiels pour cette espèce 
Pipistrelle commune 

(1) préciser les éléments physiques et biologiques des sites de reproduction et aires de repos auxquels il est porté atteinte  
  

C.  QUELLE EST LA FINALITÉ DE LA DESTRUCTION, DE L’ALTÉRATION OU DE LA DÉGRADATION *   

 Protection de la faune ou de la flore    Prévention de dommages aux forêts              
 Sauvetage de spécimens    Prévention de dommages aux eaux              
 Conservation des habitats     Prévention de dommages à la propriété       
 Etude écologique     Protection de la santé publique                    
 Etude scientifique autre    Protection de la sécurité publique                  
 Prévention de dommages à l’élevage    Motif d’intérêt public majeur                       
 Prévention de dommages aux pêcheries     Détention en petites quantités                      
 Prévention de dommages aux cultures     Autres                                                           
Préciser l’action générale dans laquelle s’inscrit l’opération, l’objectif, les résultats attendus, la portée locale, régionale ou 

nationale :  

Mise en sécurité du site pour : 
• Eviter la chute d’arbres sur la clôture périphérique et la zone d’entreposage 
• Sécuriser le périmètre physique du site en évitant l’utilisation des arbres comme moyen d’accès 

…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
……………...  
Suite sur papier libre  
  

D.  QUELLES SONT LA NATURE ET LES MODALITÉS DE DESTRUCTION, D’ALTÉRATION OU DE DÉGRADATION 

*   

  Destruction    Préciser : ….............................................………....………………………………..……………… 

Suppression d’une haie vive d’une longueur de 230 m pour une emprise au sol estimée à 1 840 m2  
……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
…………………………………………………………………………………………………………………………………… 
…  
  Altération    Préciser : ….........................................………..…………………………………………………… 

……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
  Dégradation    Préciser : ….............................................………....………………………………..……………… 

……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
……………………………………………………………………………………………………………………………………..  
Suite sur papier libre  



E. QUELLE EST LA QUALIFICATION DES PERSONNES ENCADRANT LES OPÉRATIONS *

 Formation initiale en biologie animale     Préciser : Suivi par ingénieur écologue CPIE Sud Champagne 

 Formation continue en biologie animale   Préciser : Suivi par ingénieur écologue CPIE Sud Champagne 
........................................................................................................................................................................................……….... 

Autre formation   Préciser : ...................................................................…........…...…… 

................................................................................................................................................................……..................…..….... 

F. QUELLE EST LA PÉRIODE OU LA DATE DE DESTRUCTION, D’ALTÉRATION OU DE DÉGRADATION

 Préciser la période : ...Entre Fin Aout et Mi-Mars ..........  ou la date : .....Sans Objet……………... 

G. QUELS SONT LES LIEUX DE DESTRUCTION, D’ALTÉRATION OU DE DÉGRADATION

 Régions administratives : Grand Est 

Départements : Aube 

Cantons : Soulaines 

Communes : Epothémont 

H. EN ACCOMPAGNEMENT DE LA DESTRUCTION, DE L’ALTÉRATION OU DE LA DÉGRADATION, QUELLES

SONT LES MESURES PRÉVUES POUR LE MAINTIEN DE L’ESPÈCE CONCERNÉE DANS UN ÉTAT DE

CONSERVATION FAVORABLE *

Reconstitution de sites de reproduction et aires de repos 

Mesures de protection réglementaires  

Mesures contractuelles de gestion de l’espace 

Renforcement des populations de l’espèce 

Autres mesures   Préciser : Mesures en phase chantier (choix de la période de

moindre impact pour l’abattage et le défrichement) 

…………………………………………………………………………………………………………………………………….. 

Préciser éventuellement à l’aide de cartes ou de plans les mesures prises pour éviter tout impact défavorable sur la population de 

l’espèce concernée : …………………………………………………………………………………………………………… 

Cf. chapitre IV du volet écologique de l’étude d’impact ………………… 

…………………………………………………………………………………………………………………………………….. 

…………………………………………………………………………………………………………………………………….. 

…………………………………………………………………………………………………………………………………….. 

…………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
Suite sur papier libre 

I. COMMENT SERA ÉTABLI LE COMPTE RENDU DE L’OPÉRATION

Bilan d’opérations antérieures (s’il y a lieu) : ...............................................................................................……….........  
.......................................................................................................................................................................................................... 
.......................................................................................................................................................................................................... 
.......................................................................................................................................................................................................... 

Modalités de compte rendu des opérations à réaliser : ................................................................................…….............. 

Le CPIE du Sud Champagne sera mandaté par DAHER pour assurer le suivi des travaux et la mise en place des mesures sur 

le site de compensation. 

....................................................................................................................................... ................................................................... 

............................................................................................................................................................................................ .............. 

................................................................................................................................................……………………………….......... 
* cocher les cases correspondantes 

La loi n° 78-17 du 6 janvier 1978 relative à l’informatique, aux fichiers et aux 

libertés s’applique aux données nominatives portées dans ce formulaire. Elle 

garantit un droit d’accès et de rectification pour ces données auprès des services 

préfectoraux.

Fait à EPOTHEMONT 

 le 08/12/2023 
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INTRODUCTION 

La société DAHER envisage l’extension de l’emprise de ses installations au sein de la zone d’activités « Les 
Grands Usages » située sur la commune d’Epothémont dans le département de l’Aube (10). La surface totale 
de ses installations et de la voirie d’accès atteindra ainsi 40 762 m2 

Dans le cadre de ce projet, la société DAHER a mandaté le CPIE du Sud Champagne afin de dresser le diagnos-
tic écologique visant à définir les impacts de ce projet sur la biodiversité et l’accompagner dans la définition 
du meilleur scénario possible pour ce projet d’extension en vue d’éviter, de réduire et de compenser les 
impacts sur l’environnement naturel voire d’envisager des mesures d’accompagnement, le cas échéant.  

Le CPIE du Sud Champagne, fort de sa bonne connaissance du territoire, acquise dans des suivis écologiques 
d’infrastructures (parcs éoliens, voies rapides, sites d’extraction…) et les missions d’expertises naturalistes 
(suivis de sites Natura 2000, déclinaison de plans nationaux d’actions, Observatoire de la biodiversité…) pos-
sède l’expérience nécessaire pour réaliser cette expertise.  

Ce présent rapport analyse les enjeux concernant la flore, les habitats naturels et la faune relevés sur ce 
secteur en lien avec les périmètres d’inventaires et règlementaires proches. Au regard de ces enjeux, des 
mesures de réduction, de compensation et d’accompagnement sont proposées. 
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CHAPITRE I. METHODOLOGIE GENERALE 

1 ZONE D’ETUDE 

Le projet se trouve sur le territoire de la commune d’Epothémont (10) au sein de la zone d’activités « Les 
Grands Usages ». Ce territoire appartient à la région naturelle de la Champagne humide qui doit son appel-
lation à la prédominance des affleurements géologiques de nature argileuse.  

 

 
Figure 1: Localisation de la zone d'étude 
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2 DEFINITION DES AIRES D’ETUDE 

2.1 AIRE D’ETUDE IMMEDIATE ET ZONE D’ETUDE GLOBALE 

La zone étudiée appelée également aire d’étude immédiate est d’une surface de 4,1 ha environ correspon-
dant aux parcelles cadastrales ZC n° 17, 19 (fossé cadastré propriété de la commune d’Epothémont), 31, 34 
(ancien établissement MC Clôtures) et 51 auxquelles est ajouté un tampon de 200 m donnant la zone d’étude 
globale. Ce tampon de 200 m vise à prendre en compte les continuités écologiques locales. 

Des inventaires naturalistes ont été réalisés spécifiquement sur ces parcelles cadastrales en 2018, 2019 et 
2022, complétés par des données recueillies sur les parcelles adjacentes à l’est et au nord-est notamment 
dans le cadre d’une autre étude commandée par la société EQIOM Béton en 2020 ainsi que d’observations 
ponctuelles opportunistes. 

 

Figure 2. Zones d'étude 

2.2 AIRE D’ETUDE ELOIGNEE 

L’aire d’étude éloignée (rayon de 10 km autour de la zone d’étude) vise à analyser le contexte environne-
mental, à lister les zonages réglementaires du patrimoine naturel et leurs caractéristiques, tout comme les 
continuités écologiques locales au sein des corridors écologiques et réservoirs de biodiversité régionaux. 
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3 EQUIPE DE TRAVAIL 

Cette étude a nécessité la création d’une équipe de travail dont voici la constitution : 
 

Tableau 1 : Composition de l'équipe de travail 

Intervenants du CPIE Sud-Champagne Domaines de compétences 

Baptiste ANTONINI 
Chargé d’étude environnement 
Réalisation des inventaires herpétofaune 

Stéphane BELLENOUE 
Directeur 
Réalisation des inventaires herpétofaune, interlocuteur 

Ninon CHINAL 
Chargée de mission environnement 
Réalisation des inventaires herpétofaune 

Thomas FACQ 
Chargé de mission environnement 
Réalisation des inventaires avifaune et zone humide 

Olivia GARCIN 
Chargée de mission environnement 
Réalisation des inventaires chiroptères 
Synthèse et cartographie du volet chiroptères 

Kévin GAUDRY 
Chargé d’étude environnement 
Réalisation des inventaires chiroptères et avifaune 

Julien PELLE 
Chargé d’étude environnement 
Réalisation des inventaires flore et entomofaune (faune terrestre) 
Synthèse et cartographie du volet avifaune 

Martine QUEVILLON 
Chargée de mission environnement 
Analyse et synthèse bibliographique flore et entomofaune 
Synthèse et cartographie du volet flore 

Charlotte RYBAKOWSKI 
Chargée d’étude environnement 
Réalisation des inventaires avifaune et entomofaune 

Clarisse VUILLEMOT 
Chargée d’étude environnement 
Réalisation des inventaires avifaune 
Synthèse et cartographie du volet avifaune 

Maurine WAGNER 
Coordinatrice du pôle scientifique 
Réalisation des inventaires pédologiques, zone humide 
Synthèse et cartographie du volet pédologie 
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4 METHODE D’EVALUATION DES ENJEUX ECOLOGIQUES 

Les méthodes d’inventaires et les dates d’observations sont détaillées dans les chapitres traitant de chaque 
taxon étudié. 

4.1 METHODOLOGIE GENERALE D’EVALUATION DES ENJEUX ECOLOGIQUES 

L’enjeu est une valeur prise par une fonction ou un usage, un territoire ou un milieu au regard de préoccu-
pations écologiques, patrimoniales, culturelles, etc. Il est indépendant de la nature du projet, de ses ef-
fets/impacts et se rattache au territoire. Dans le cadre du projet, l’appréciation globale du niveau d’enjeu 
est évaluée selon 4 niveaux (Tab. 5) : 

➢ Enjeu nul ou très faible : pas d’enjeu de conservation ; 

➢ Enjeu faible : il existe pour l’unité écologique étudié des éléments présentant un certain enjeu, mais 

du fait de leur caractère commun ils ne sont pas référencés comme élément présentant une valeur 

patrimoniale ; 

➢ Enjeu moyen : les unités écologiques étudiées possèdent une valeur d’usage ou patrimoniale indui-

sant une attention particulière. Ils sont généralement identifiés dans la bibliographie recensant les 

éléments patrimoniaux ; 

➢ Enjeu fort (voire très fort) : les unités écologiques étudiées possèdent une valeur d’usage ou patri-

moniale forte en raison de leur rareté et/ou des objectifs de conservation fixés localement ou à une 

échelle géographique supérieure. 

Tableau 2 : Hiérarchisation des enjeux 

Enjeu Nul Très faible Faible Moyen Fort Très fort 
 
L’évaluation des enjeux s’appuie sur la patrimonialité (statut d’indigénat, statut de menace, directives euro-
péennes…) pondérée par un certain nombre de critères présentés en 4.2.3. Le statut réglementaire d’une 
espèce ou d’un habitat n’est pas le seul critère pris en considération dans la caractérisation des enjeux éco-
logiques.  
 

4.2 NOTION DE PATRIMONIALITE 

Les statuts de protection ne définissent pas le caractère remarquable des espèces, ceux-ci ne tenant pas 
compte de leur rareté, des tendances d’évolution de leurs populations ou encore de la responsabilité locale. 
Pour évaluer l’importance patrimoniale des espèces, il convient d’utiliser d’autres outils comme les listes 
rouges, les synthèses régionales ou départementales, la liste des espèces déterminantes, la littérature natu-
raliste, etc.  

4.2.1 HABITATS ET FLORE 

Les référentiels d’évaluation patrimoniale des habitats et de la flore pouvant être utilisés pour la région Grand 
Est sont : 

- L’annexe I de la Directive « Habitats Faune Flore » pour les habitats 

- Les annexes II & IV de cette même directive pour les espèces végétales 

- Les listes rouges régionale (Champagne-Ardenne) et nationale de la flore et des habitats 

- Le Catalogue de la flore vasculaire de Champagne-Ardenne (statuts de rareté) 

- La liste des espèces déterminantes ZNIEFF de Champagne-Ardenne 
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Sont considérés comme patrimoniaux les espèces et les habitats dont la rareté en Champagne-Ardenne est 
de minimum rare (à l’exception des espèces exotiques), et/ou inscrits dans les annexes des directives euro-
péennes, ainsi que les espèces inscrites sur les listes rouges et considérées au minimum comme quasi-mena-
cées (NT).  

4.2.2 FAUNE 

Les référentiels d’évaluation patrimoniale de la faune pouvant être utilisés pour la région Grand Est sont : 
- Les annexes II & IV de la directive « Habitats Faune Flore » 

- L’annexe I de la Directive « Oiseaux » 

- Les listes rouges régionale (Champagne-Ardenne) et nationale 

- Les Oiseaux de Champagne-Ardenne (statuts de rareté et tendance d’évolution des populations) 

- La liste des espèces déterminantes ZNIEFF de Champagne-Ardenne 

Sont considérées comme patrimoniales les espèces inscrites sur les listes rouges et considérées au minimum 
comme quasi-menacées (NT) et inscrites à l’annexe I de la Directive « Oiseaux » et aux annexe II & IV de la 
Directive « Habitats ».  
A noter que les cartes de synthèses ne sont produites que pour les groupes taxonomiques présentant des 
espèces patrimoniales. 

4.2.3 NIVEAUX D’INTEGRATION DES ENJEUX ECOLOGIQUES 

La caractérisation des enjeux écologiques s’appuie sur l’analyse de plusieurs critères selon l’unité écolo-
gique considérée : 

- Enjeux écologiques des habitats : représentativité de l’habitat, statuts de rareté des habitats à 

l’échelle régionale, état de conservation, statut d’habitat d’intérêt communautaire … 

- Enjeux écologiques des espèces : la patrimonialité, utilisation du site, représentativité de la popula-

tion utilisant le site, viabilité de la population, naturalité du contexte écologique du site… L’enjeu 

écologique résulte de la pondération à dire d’expert de la patrimonialité par les valeurs des autres 

critères considérés. 

- Enjeux écologiques des communautés d’espèces : nombre d’espèces du groupe par rapport au 

nombre d’espèces observables à l’échelle d’un ensemble écologique cohérent, utilisation de l’aire 

d’étude par le groupe, état de conservation moyen des habitats des espèces du groupe, nombre 

d’espèces à enjeu au sein du groupe.  
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CHAPITRE II. ZONES D’INVENTAIRES ET DE PROTECTION  

Les zonages d’inventaires, de protection et de réglementation ont été listés au sein de l’aire d’étude éloignée, 
soit 10 kilomètres autour du projet. Cet inventaire nous permet d’avoir une première vision des principaux 
enjeux naturels.  
Les périmètres administratifs concernent les Parcs Naturels Régionaux (PNR) et Nationaux (PNN) ainsi que 
les sites RAMSAR. 
Les périmètres d’inventaires sont les Zones Naturelles d’Intérêt Ecologique, Faunistique et Floristique 
(ZNIEFF) et les Zones d’Importances pour la Conservation des Oiseaux (ZICO). Les périmètres d’inventaires 
patrimoniaux apportent une preuve de la richesse écologique des espaces naturels mais ils n’ont pas de va-
leur juridique directe et ne constituent pas des instruments de protection réglementaire des espaces natu-
rels.  
Les périmètres de protection concernent les sites Natura 2000, autant les Zones de Protection Spéciales (ZPS) 
en application de la Directive Oiseaux que les Zones Spéciales de Conservation (ZSC) en application de la 
Directive Habitats, les Réserves Naturelles Régionales (RNR) et Nationales (RNN), les Arrêtés de Protection 
de Biotope (APB) ainsi que les Réserves biologiques. Ces sites sont soumis à certaines contraintes réglemen-
taires.  

 
Au sein du périmètre éloignée de 10 km autour de la zone d’études, on recense 25 secteurs patrimoniaux ou 
sous régimes de protection. 

• 1 Zone d’importance pour la conservation des oiseaux (ZICO)  

• 13 Zones naturelles d’intérêt écologique, faunistique et floristique de type 1 (ZNIEFF 1)  

• 2 Zones naturelles d’intérêt écologique, faunistique et floristique de type 2 (ZNIEFF 2)  

• 2 Zones de protection stricte (ZPS)  

• 4 Zones spéciales de conservation (ZSC) 

• 1 Zone RAMSAR 

• 1 Réserve Naturelle Régionale (RNR) 

• 1 Réserve Naturelle Nationale (RNN) 

• 1 Arrêté de Protection de Biotope (APB) 
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1 PERIMETRES ADMINISTRATIFS 

1.1 RAMSAR 

La Convention sur les zones humides, signée à Ramsar, en Iran, en 1971, est un traité intergouvernemental 
qui sert de cadre à l’action nationale et à la coopération internationale pour la conservation et l’utilisation 
rationnelle des zones humides et de leurs ressources, par des actions locales, régionales et nationales et par 
la coopération internationale. 

La Convention a, actuellement, 154 Parties contractantes qui ont inscrit 1650 zones humides, pour une su-
perficie totale de 149,6 millions d’hectares, sur la Liste de Ramsar des zones humides d’importance interna-
tionale.  

Le label RAMSAR n’engendre aucune contrainte réglementaire. 

 
Tableau 3 : Liste des sites RAMSAR présents autour de la zone d’étude. 

Type N° Intitulé Surface(ha) 
Description som-

maire 
Distance 

RAMSAR FR7200004 
ETANGS DE LA 

CHAMPAGNE HU-
MIDE 

2 767 

Ce site est un impor-
tant complexe fluvia-
tile, lacustre et fores-

tier composé 
d’étangs, de lacs-ré-
servoirs, de canaux, 
de gravières, de val-

lées, de massifs fores-
tiers, de formations 
végétales variées et 
d’une faune remar-

quable, en particulier 
les oiseaux d’eau. 

0 km 
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Figure 3. Localisation de la zone RAMSAR. 
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1.2 PARC NATUREL REGIONAL 

L’ICPE DAHER d’Epothémont se trouve à 1 km au sud de la limite du Parc naturel régional de la Forêt d’Orient. 

Tableau 4 : Liste des PNR présents au sein de l’aire d’étude éloignée 

Dpt N° Intitulé Surface (ha) 
Nombre de com-

munes 
Caractéristiques 

principales 
Distance 

10 FR8000013 
PARC NATUREL RE-
GIONAL DE LA FO-

RET D’ORIENT 
81 332 58 

Présents sur 58 
communes, le 
PNR est caracté-
risé par des mi-
lieux naturels : 
Lacs artificiels 
présentant un 
grand intérêt or-
nithologique, fo-
rêts Chênaie-
charmaie, zones 
humides, etc. 

1km 

 
 

 
Figure 4. Localisation Du PNR de la Forêt d’Orient. 
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1.3 RESERVES NATURELLES REGIONALE ET NATIONALE 

« Des parties du territoire d’une ou de plusieurs communes peuvent être classées en réserve naturelle lorsque 
la conservation de la faune, de la flore, du sol, des eaux, des gisements de minéraux et de fossiles et, en 
général, du milieu naturel présente une importance particulière ou qu’il convient de les soustraire à toute 
intervention artificielle susceptible de les dégrader. » (article L.332-1 du code de l’environnement).  

Le classement intervient donc pour assurer la conservation d’un milieu naturel d’intérêt national en enca-
drant les activités humaines susceptibles de lui nuire grâce à la réalisation de mesures de gestion. A l’initiative 
du Conseil régional, il existe également un réseau de réserves naturelles régionales. 

Ainsi, dans un rayon de 10 km aux alentours de la zone d’étude, on trouve une Réserve Naturelle régionale 
et une Réserve Naturelle Nationale. 

Tableau 5 : Liste des Réserves Naturelles présentes autour de la zone d’étude. 

Dpt. Type Id national Intitulé 
Sur-
face 
(ha) 

Description sommaire 

Dis-
tance 

(en 
km) 

10-
52 

RNN FR3600149 
ETANG 
DE LA 

HORRE 
415 

Le site abrite des milieux diversifiés (boisements plus ou moins humides, rose-
lières, plans d’eau) qui permettent la coexistence d’un grand nombre d’es-
pèces végétales - plus de 250 espèces déjà inventoriées, dont certaines sont 
protégées. 
Le site revêt également une importance capitale pour l’avifaune. A ce jour, 
près de 200 espèces ont été identifiées sur le site et dans sa périphérie immé-
diate. 

5,9 
km 

10 RNR FR9300016 
ETANG 
DE RA-

MERUPT 

56 
315 

L’étang présente une succession de milieux variés d’un grand intérêt floris-
tique : herbiers flottants, potamaies, roselières, cariçaies, saulaies, aulnaie-
frênaie, chênaie pédonculée. 

9,5 
km 

 

 
Figure 5. Localisation des Réserves Naturelles Régionale et Nationale.  
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2 PERIMETRES D’INVENTAIRES 

2.1 ZICO 

Une ZICO (Zone Importante pour la Conservation des Oiseaux) est un inventaire scientifique dressé en appli-
cation d’un programme international de Birdlife International, visant à recenser les zones les plus favorables 
pour la conservation des oiseaux sauvages. 

Pour être classé comme ZICO, un site doit remplir au moins une des conditions suivantes : 

• Pouvoir être l’habitat d’une certaine population d’une espèce internationalement reconnue 
comme étant en danger. 

• Être l’habitat d’un grand nombre ou d’une concentration d’oiseaux migrateurs, d’oiseaux côtiers 
ou d’oiseaux de mer. 

• Être l’habitat d’un grand nombre d’espèces au biotope restreint. 

De façon générale, les ZICO doivent aussi permettre d’assurer la conservation et la gestion des espèces. 

Une Zone Importante pour la Conservation des Oiseau est recensée dans l’aire d’étude régionale. Ses carac-
téristiques sont fournies dans le tableau suivant. 

Tableau 6 : Liste des ZICO présentes autour de la zone d’étude. 

Dpt. Type Id national Intitulé Superficie (ha) 
Distance (en km) au 
point le plus proche 

51-52-10 ZICO CA05 LAC DU DER-CHANTECOQ ET ÉTANGS LATÉRAUX 56 315 0,08 km 
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Figure 6. Localisation de la ZICO. 

La ZICO « LAC DU DER-CHANTECOQ ET ÉTANGS LATÉRAUX » définie en 1990, a été utilisée comme base de 
réflexion pour la création de Zones de Protection Spéciales (périmètres de protection inclus au réseau Natura 
2000), l’intérêt avifaunistique de ce zonage est détaillé dans le paragraphe « Périmètre de protection, sites 
inscrits aux réseaux N2000 ». En effet, la ZICO « LAC DU DER-CHANTECOQ ET ÉTANGS LATÉRAUX » est con-
cernée par 4 ZPS. 

 

2.2 ZNIEFF 

Les ZNIEFF (Zones Naturelles d’Intérêt Ecologique, Faunistique et Floristique) de type I sont décrites comme 
des périmètres écologiquement homogènes, et qui abritent au moins une espèce et/ou un habitat rare ou 
menacé. Ceux-ci présentent un intérêt local, régional, national ou communautaire (Directive Habitat Faune 
Flore). 

Les ZNIEFF de type II sont définies comme de grands ensembles naturels qui offrent des potentialités biolo-
giques importantes. Ces périmètres présentent une cohérence écologique et paysagère. Les ZNIEFF de type 
II peuvent inclure une ou plusieurs ZNIEFF de type I. 

Chaque ZNIEFF fait l’objet d’une fiche qui comporte des données de premier rang, ou données de synthèse, 
le contour de la zone, des caractéristiques géographiques et administratives, un descriptif sommaire du mi-
lieu naturel concerné, des données de second rang, ou données brutes, et la liste des espèces animales et 
végétales présentes. 

La ZNIEFF n’est pas une protection du milieu naturel, mais elle donne une information quant à la qualité 
biologique des sites naturels. 

Les habitats déterminants cités sont essentiellement des prairies, bois et étangs. 

 
Tableau 7 : Liste des ZNIEFF présentes autour de la zone d’étude. 

Type N° Intitulé 
Surface 

(ha) 
Distance (en 

km) 

ZNIEFF 
1 

210020145 
PRAIRIES, BOIS ET ETANGS DU GRAND VERDAT ET DES BLUMERAIS À L'OUEST D'E-
POTHEMONT 

104 1,1 km 

210000642 BOIS D'HUMEGNIL 394 1,6 km 

210000167 PRAIRIES DE LOUZE (VALLEE DE LA VOIRE) 128 3,3 km 

210020219 ETANG DE BLANCHE TERRE ET VALLEE INONDABLE DE LA LAINES AU SUD DE LOUZE 111 3,4 km 

210020146 
BOIS, PRAIRIES ET ETANGS ENTRE LA VILLE-AUX-BOIS, SOULAINES DHUYS, FULIGNY 
ET LA CHAISE 

1 052 4 km 

210020222 PRAIRIES ET BOIS DE LA VOIRE À PUELLEMONTIER ET LONGEVILLE-SUR-LA-LAINES 403 4,2 km 

210000168 LE BOIS DES DAMES A L'EST D'HAMPIGNY (VALLEE DE LA VOIRE) 38 4,4 km 

210000164 PRAIRIES DE LENTILLES (VALLEE DE LA VOIRE) 345 4,9 km 

210000129 BOIS DES TERRES BLANCHES ET DES RUS DU HALA A SAUVAGE-MAGNY 147 5,5 km 

210000118 ETANG DE LA HORRE 987 6 km 

210000165 PRAIRIES DE HAMPIGNY-MONTMORENCY (VALLEE DE LA VOIRE) 264 6,9 km 

210014797 L'ETANG DE RAMERUPT ET SES ANNEXES 168 9 km 

210020061 
PRE LACAILLE, BOIS DES SAUSSIERS ET DES DAGORNES A JONCREUIL ET CHA-
VANGES 

83 9 km 

ZNIEFF 
2 

210000163 PRAIRIES DU BASSIN DE LA VOIVRE 2 767 1,4 km 

2100001006 FORET DOMANIALE DE VAL D’AJOU ET CAMP MILITAIRE DE BRIENNE 999 6,7 km 
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Figure 7. Localisation des ZNIEFF 1 ET 2. 

 

3 PERIMETRES REGLEMENTAIRES 

3.1 SITES INSCRITS AU RESEAU NATURA 2000 

Natura 2000 est un réseau européen institué par la directive 92/43/CEE sur la conservation des habitats na-
turels de la faune et de la flore sauvage. Il doit permettre de réaliser les objectifs fixés par la convention sur 
la diversité biologique, adoptée lors du sommet de la Terre de Rio de Janeiro en 1992, ratifiée par la France 
en 1996. 

C’est une initiative de préservation des espèces et des habitats naturels, né de la volonté de maintenir cette 
biodiversité tout en tenant compte des activités sociales, économiques, culturelles et régionales présentes 
sur les sites désignés. 

Le réseau Natura 2000 participe activement à la préservation des habitats naturels et des espèces sur l’en-
semble du territoire de l’Union Européenne. 

• La directive « Oiseaux » propose la conservation à long terme des espèces d’oiseaux sauvages de 
l’Union européenne en ciblant 181 espèces et sous-espèces menacées qui nécessitent une attention 
particulière. Plus de 3000 sites ont été classés par les États de l’Union en tant que Zones de Protection 
spéciales (ZSP). 

• La directive « Habitats faune flore » établit un cadre pour les actions communautaires de conserva-
tion d’espèces de faune et de flore sauvages ainsi que de leur habitat. Cette directive répertorie plus 
de 200 types d’habitats naturels, 200 espèces animales et 500 espèces végétales présentant un inté-
rêt communautaire et nécessitant une protection. Les Zones Spéciales de Conservation (ZSC), 
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actuellement plus de 20000 pour 12% du territoire européen, permettent une protection de ces ha-
bitats et espèces menacées. 

L’ICPE n’est pas située dans une zone Natura 2000, toutefois à 1,4 km d’une ZSC (Directive habitats Natura 
2000) et à environ 4 km d’une ZPS (directive oiseaux Natura 2000), pour les sites les plus proches. 

 
Tableau 8 : Liste des sites Natura 2000 présents autour de la zone d’étude. 

Dpt. Type N° Intitulé Description sommaire 
Surface 

(ha) 
Distance 
(en km) 

10 

ZPS 

FR2112001 
HERBAGES ET CULTURES DE LA 
VALLEE DE LA VOIRE, DE L’HE-

RONNE ET DE LA LAINES   

Cette ZPS présente un intérêt majeur 
pour l’avifaune migratrice. Elle offre 
notamment une mosaïque de pay-
sages favorables à l’avifaune ni-
cheuse ou hivernante, mais aussi aux 
espèces prairiales rares et/ou proté-
gées. 

2 274 4,2 km 

10 FR2110091 ETANG DE LA HORRE   
Vaste plan d’eau d’intérêt ornitholo-
gique majeur. 

1 452 5,9 km 

10 

ZSC 

FR2100310 
BOIS D’HUMEGNIL – EPOTHE-

MONT   

Bois composé de deux types de forêt 
(chênaie-charmaie mésotrophe et fo-
rêt riveraines à Aulne, Frêne et Orme 
lisse), tenant de son intérêt la pré-
sence de mammifères, amphibiens, 
invertébrés et plantes listées à l’an-
nexe II de la Directive habitat, faune, 
flore. 

417 1,4 km 

10 FR2100295 
PRAIRIES DE LA VOIRE ET DE 

L’HERONNE   

Prairies alluviales généralement ex-
ploitées en fauche.  Elles accueillent 
des espèces prairiales (insectes et 
mammifères) et aquatiques (pois-
sons) rares et/ou protégées et sert 
notamment de zone de gagnage 
pour l’avifaune. L’intérêt avifaunis-
tique de ce site est lié à sa proximité 
de l’étang de la Horre et du lac du 
Der. 

1 088 2 km 

10 

ZSC 

FR2100332 ETANG DE LA HORRE   

Vaste plan d’eau d’intérêt ornitholo-
gique majeur, mais aussi d’intérêt 
floristique. Il accueille plusieurs es-
pèces inféodées aux milieux aqua-
tiques et listées à l’annexe Ii de la di-
rective habita, faune, flore (amphi-
biens, poissons, odonates) en plus de 
chauves-souris elles aussi listées à 
l’annexe II de la Directive habitat, 
faune, flore. 

725 6 km 

10 FR2100311 
CAMP MILITAIRE DU BOIS 

D’AJOU   

Constitué par un ensemble de bois, 
prairies, pelouses et marais installé 
sur les alluvions calcaires des ter-
rasses de l'Aube, situé à l'est du vil-
lage de Brienne-le-Château. Il ac-
cueille notamment mammifères et 
amphibiens listés à l’annexe II de la 
Directive Habitat, faune, flore. 

267 6,9 km 
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Figure 8. Localisation des sites Natura 2000. 

 

3.2 ARRETE DE PROTECTION DE BIOTOPE 

Pour prévenir la disparition d’espèces animales ou végétales protégées par la loi, le préfet de département 
peut prendre par arrêté les mesures visant à conserver des biotopes tels que mares, marais, marécages, 
landes, dunes, bosquets, haies, pelouses et toute formation naturelle peu exploitée par l’homme dans la 
mesure où ces biotopes sont nécessaires à la reproduction, l’alimentation, le repos, la survie des espèces 
protégées. 

L’arrêté de protection de biotope est actuellement la procédure réglementaire la plus souple pour préserver 
des secteurs menacés. Elle est particulièrement adaptée pour faire face à des situations d’urgence de des-
truction ou de modification sensible d’une zone. 

Tableau 9 : Liste des APB présents autour de la zone d’étude. 

Dpt. Type Id national Intitulé 
Superficie 
(ha) 

Distance (en km) au 
point le plus proche 

10 ABP FR38000398 ETANG DE RAMERUPT AU PETIT-MESNIL 33,6 9,6 km 
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Figure 9. Localisation de l’Arrêté de Protection de Biotope. 

3.3 CONCLUSION SUR LES PERIMETRES D’INVENTAIRES ET DE PROTECTION 

L’aire d’étude du projet d’extension de DAHER se situe dans la zone RAMSAR « ÉTANG DE LA CHAMPAGNE 
HUMIDES », et à 2,5 km du Parc Naturel Régional de la Forêt d’Orient. Concernant les périmètres d’inventaire, 
la zone d’étude est à proximité immédiate (80 m) de la ZICO « LAC DU DER-CHANTECOQ ET ÉTANGS LATÉ-
RAUX ». 

Le projet d’extension de DAHER n’est pas directement concerné par la présence de périmètres d’inventaire 
ou de périmètres de protection. Néanmoins, en périmètre proche de la zone d’étude, quelques ZNIEFF et 
sites Natura 2000 abritent des espèces à large dispersion et potentiellement sensibles à la disparition de 
milieux. 

  



Projet d’extension de DAHER Epothémont DAHER Nuclear Technologies 

Volet écologique de l’étude d’impact Rapport 2023 

Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement du Sud Champagne  

25 

4 COHERENCE DU PROJET AVEC LES CONTINUITES ECOLOGIQUES 

4.1 GENERALITES 

La Trame verte et bleue, introduite dans les lois Grenelle I et Grenelle II, est un réseau écologique formé de 
continuités écologiques terrestres (trame verte : forêts, boisements, haies, …) et aquatiques (trame bleue : 
étangs, mares, lacs, rivières, ruisseaux, …). Il s’agit d’un outil d’aménagement durable du territoire qui con-
tribue à limiter la perte de biodiversité, à maintenir et restaurer ses capacités d’évolution et à préserver les 
services rendus, en prenant en compte les activités humaines. 

Elle doit permettre aux espèces animales et végétales de se déplacer à différents stades de développement 
et à diverses activités pour assurer leur cycle de vie et favoriser leur capacité d’adaptation. Les continuités 
écologiques constitutives de la Trame verte et bleue comprennent deux types d’éléments : des « réservoirs 
de biodiversité » et des « corridors écologiques ». Les réservoirs de biodiversité sont des zones vitales, riches 
en biodiversité où les individus peuvent réaliser l’ensemble de leur cycle de vie. Les corridors écologiques 
sont des voies de déplacement empruntées par la faune et la flore et qui relient les réservoirs de biodiversité. 

Les réseaux de continuités écologiques au niveau régional sont définis dans le Schéma Régional de Cohérence 
Ecologique (SRCE), validé en 2015.  

Cette partie traite des enjeux des continuités locales dans un rayon de 10 km autour de l’aire d’étude immé-
diate. 

4.2 CONTINUITES ECOLOGIQUES DEFINIES PAR LE SRCE 

La TVB est identifiée à l'échelle régionale via les Schémas Régionaux de Cohérence Ecologique (SRCE) portés 
conjointement par l'Etat (le préfet de région) et le Conseil régional (trameverteetbleue.fr). Ces documents, 
intégrés au SRADDET, définissent les objectifs et les moyens à atteindre en matière de préservation et de 
remise en état des continuités écologiques à travers un plan d'action stratégique (trameverteetbleue.fr). Le 
SRCE spatialise et hiérarchise les enjeux de continuités écologiques à l'échelle régionale, et propose un cadre 
d'intervention pour la préservation et le rétablissement de continuités (trameverteetbleue.fr).  
 
D’après le Schéma Régional de Cohérence Écologique (SRCE) de Champagne-Ardenne, adopté par arrêté du 
préfet de région le 8 décembre 2015, on retrouve dans le périmètre locale (environ 10 km de rayon autour 
du projet), différentes continuités écologiques réparties en corridors écologiques et en réservoirs de biodi-
versité. La carte ci-après présente les continuités écologiques situées dans l’aire d’étude éloignée. 
Au sein de l’aire d’étude immédiate ainsi qu’à 500 mètres autour (tampon théorique sur lequel des enjeux 
et/ou impacts peuvent possiblement être relevés, en lien avec le projet), il est mentionné la présence de 
continuités écologiques et de réservoir de biodiversité spécifiques aux boisements et aux milieux humides : 

- A proximité de l’aire d’étude immédiate (tampon de 500 mètres autour) se rencontre un corridor 
écologique des milieux humides avec objectif de préservation. Des réservoirs de biodiversité affiliés 
à cette trame se rencontrent à proximité de la zone d’implantation potentielle. 

Au sein de l’aire d’étude éloignée, il est mentionné la présence d’autres corridors et réservoirs de biodiversité 
issus du SRCE : 

- La trame des milieux aquatiques est représentée hors de la zone d’implantation potentielle, avec des 
corridors écologiques avec objectif de restauration et de préservation sur l’ensemble de l’aire 
d’étude éloignée. En effet de nombreux rus, ruisseaux, cours d’eau ou encore vallées sont présentes 
au sein de l’Aire d’étude éloignée (notamment avec la présence de la Vallée de la Voire et d’autres 
cours d’eau comme la Laines, la Brévonnes, la Bourbonne, les Noues d’Amance). 

- Les corridors écologiques des milieux humides sont aussi bien représentés sur le territoire, avec des 
corridors avec objectif de préservation et de restauration. Les réservoirs de biodiversité affiliés à 
cette trame se retrouvent sur l’ensemble de l’aire d’étude éloignée, principalement issus des 
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périmètres ZNIEFF et des périmètres réglementaires décrits précédemment (Sites Natura 2000 , Ré-
serves Naturelles, Arrêté de protection de Biotope) . 

- Les corridors des espaces boisés sont aussi bien représentés sur toute la zone d’étude éloignée, avec 
de nombreux réservoirs associés, notamment inscrit en ZPS, ZSC, ZNIEFF ou Réserve naturelle. 

- Au nord ainsi qu’à l’est se trouvent des corridors de la trame milieux ouverts, avec objectif de res-
tauration et de préservation. Plusieurs réservoirs de biodiversité avec objectif de préservation con-
cernés par cette trame se rencontrent au-delà de 500 mètres de la zone d’implantation potentielle. 

A l’ouest s’étend un corridor multi-trame milieux boisés et milieux ouverts, avec objectif de restauration. 
 

4.3 CONTINUITES ECOLOGIQUES A L’ECHELLE DU PLAN LOCAL D’URBANISME INTERCOMMUNAL 

(PLUI) 

D’après le PLUI approuvé par le Conseil communautaire de la CCVS le 13 février 2020, le secteur des Grands 
Usages est situé en zone 1AUY, correspondant aux futures zones d’urbanisation à vocation économique. Le 
principal enjeu relevé sur ce secteur est l’intégration paysagère. Il n’est pas fait référence aux continuités 
écologiques dans ce document. 

4.4 CONCLUSION SUR LES CORRIDORS 

Le site de DAHER se situe à proximité de corridors régionaux. Sa situation en lisière d’un important massif 
forestier et sa proximité de la vallée des Noues d’Amance laisse supposer la présence même ponctuelle d’es-
pèces sauvages d’intérêt patrimonial. 
 

 



Projet d’extension de DAHER Epothémont DAHER Nuclear Technologies 

Volet écologique de l’étude d’impact Rapport 2023 

Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement du Sud Champagne  

27 

 
Figure 10. Localisation des corridors écologiques définis dans le cadre du SRCE 



Projet d’extension de DAHER Epothémont DAHER Nuclear Technologies 

Volet écologique de l’étude d’impact Rapport 2023 

Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement du Sud Champagne  

28 

CHAPITRE III. ETAT INITIAL DE L’ENVIRONNEMENT 

1 FLORE, HABITATS NATURELS ET ZONE HUMIDE 

1.1 ANALYSE PREALABLE DES ENJEUX : ETUDE BIBLIOGRAPHIQUE ET DONNEES HISTORIQUES 

LOCALES 

1.1.1 PREAMBULE 

Les données communales disponibles proviennent de la consultation : : 
- des périmètres d’inventaires et de protection à échelle locale, correspondant au territoire communal et 

dans un rayon de 2 km autour de l’aire d’étude  
- de la base de données de l’Inventaire National du Patrimoine Naturel (INPN) sur les espèces mentionnées 

dans les communes cibles 
- de la base de données du Conservatoire Botanique National du Bassin Parisien (CBNBP) 

1.1.2 ZNIEFF 

Sur la commune d’Epothémont, deux ZNIEFF de type I sont situées dans un rayon de moins de 2 km de la zone 
d’étude immédiate. Il s’agit de la ZNIEFF n°210020145 « Prairies, bois et étangs du Grand Verdat et de Blumerais 
à l’ouest d’Epothémont» (à 1,2 km), et de la ZNIEFF n°210000642 « Bois d’Humégnil » (à 1,7 km). Dans le cadre de 
cet analyse bibliographique, nous nous intéresserons seulement à la ZNIEFF n°210020145, aux caractéristiques 
écologiques plus proches (milieu ouvert) et géographiquement moins éloignée. 
Les habitats déterminants sont des milieux à tendance thermophiles pour la plupart : 

- 22.12 – Eaux mésotrophes 
- 22.32 – Gazons amphibies annuels septentrionaux 
- 22.4 – Végétations aquatiques 
- 37 – Prairies humides et mégaphorbiaies 

85 espèces floristiques sont recensées au sein de cette ZNIEFF.  
8 sont déterminantes ZNIEFF, deux en liste rouge régionale et une protégée régionale. 

Tableau 10 : Liste des espèces de flore déterminantes ZNIEFF documentées sur les ZNIEFF due territoire de la commune d’Epothémont 

Espèce Habitat 
Listes rouges 

Rareté CA 
Détermi-

nant 
ZNIEFF 

DHFF 
Protection  

Fr CA PN PR 

Bident pen-
ché (Bidens 
cernua), 

Marais et 
lieux hu-
mides 

   OUI   

Laîche de 
Bohême (Ca-
rex 
bohemica) 

Étangs et 
marais des-
séchés 

   OUI   

Hydrocharis 
morène (Hy-
drocharis 
morsus-ra-
nae) 

Eaux stag-
nantes ou 
faiblement 
courantes 

   OUI   

Jonc des ma-
rais (Juncus 
tenageia) 

Lieux sablon-
neux hu-
mides 

 EN  OUI  PR (Art.1) 

Lythrum à 
feuilles d’hy-
sope (Ly-
thrum hys-
sopifolia) 

Fossés, lieux 
humides ou 
inondés l’hi-
ver. 

   OUI   

Luzerne 
naine 

Lieux secs, 
sablonneux 
ou rocailleux 

   OUI   
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(Medicago 
minima) 

Faux nénu-
phar (Nym-
phoides pel-
tata) 

Étangs, ri-
vières et 
eaux tran-
quilles 

 EN  OUI   

Renoncule 
de Sardaigne 
(Ranunculus 
sardous) 

Mares et 
champs hu-
mides 

   OUI   

Légende :  

Listes rouges (Amblard et al., 2018 ; UICN France, 2018  : 
LC : préoccupation mineure ;  
NT : quasi menacée ;  
VU : vulnérable ;  
EN : En danger  

Rareté  A : 
R : Rare 
RR : Très rare 

Protection régionale (Arrêté du 8 février 1988) :  Art.1 : Interdiction de destruction 
des individus 

1.1.3 DONNEES INPN ET DU CONSERVATOIRE BOTANIQUE DU BASSIN PARISIEN 

En consultant le base de données de l’INPN, la commune d’Epothémont recense 380 espèces appartenant à 
l’ordre des mousses, plantes et fougères, ainsi qu’une espèce appartenant à l’ordre des champignons et li-
chens. 3 sont inscrites en liste rouge régionale, 1 est protégée sur l’ensemble du territoire national, 2 sont 
inscrites à l’annexe V de la Directive Habitats.  

Tableau 11 : Liste des espèces de flore déterminantes ZNIEFF documentées par l’INPN sur le territoire de la commune d’Epothémont 

Espèce Habitat 
Listes rouges 

Rareté CA 
Détermi-

nant 
ZNIEFF 

DHFF 
Protection  

Fr CA Fr CA 

Bolboschoe-
nus yagara 

Eaux sau-
mâtres 

 VU     

Scirpe de 
Micheli 
(Cyperus mi-
chelianus), 

Lieux sablon-
neux hu-
mides 

 CR  OUI   

Châtaigne 
d’eau (Trapa 
natans), 

Eaux stag-
nantes 

 VU  OUI  PR (Art.2) 

Sphagnum 
auriculatum 

Mares, suin-
tements 

   OUI An. V PN (Art.1) 

Scirpe à in-
florescence 
ovoïde 
(Eleocharis 
ovata), 

Bords dessé-
chés des 
étangs 

   OUI  PR (Art.4) 

Epipactis 
pourpre 
(Epipactis 
purpurata), 

Forêts 
sombres, sur 
des sols pro-
fonds, argi-
leux et frais 

   OUI  PR (Art. 2 /4) 

Fragon faux 
houx (Rus-

cus acu-
leatus), 

Bois et co-
teaux arides 

   OUI An. V  

Légende :  

Listes rouges (Amblard et al., 2018 ; UICN France, 2018) : 
LC : préoccupation mineure ;  
NT : quasi menacée ;  
VU : vulnérable ;  
EN : En danger  
CR : En danger critique d’extinction 

Rareté CA : 
R : Rare  
RR : Très rare 

Protection nationale (Arrêté du 20 janvier 1982) :  
Art.1 : Interdiction de destruction des individus 

Protection régionale (Arrêté du 8 février 1988) :  
Art.1 : Interdiction de destruction des individus 

Directive Habitats Faune Flore (92/43/CEE du Conseil du 21 mai 1992) 
An. V : les Etats membres doivent s'assurer que les prélèvements effectués ne nuisent pas à un niveau satisfaisant de conservation. 
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1.1.4 SYNTHESE DES DONNEES BIBLIOGRAPHIQUES CONCERNANT LA FLORE ET LES HABITATS 

Les espèces inféodées aux coteaux, milieux secs, marais et étangs desséchés, et eaux courantes ont peu de 
probabilités d’être retrouvées. Les habitats ne sont pas présents au sein de la zone d’étude immédiate. Les 
espèces inféodées aux friches ne devraient pas non plus être retrouvées, les zones en herbe et les délaissées 
faisant l’objet d’une forte pression de gestion de la strate herbacée. 
Les espèces potentiellement présentes sont liées aux bosquets (Sceau de Notre dame, Stellaire holostée) du 
fait de la présence d’une haie vive, voire aux boisements (Epipactis pourpre, Fragon faux houx, Gui des feuil-
lus, Laîche à épis grêles, Muguet, Néottie nid d’oiseaux, Orme lisse, Ornithogale des Pyrénées, Polystic a 
aiguillons). 
Les espèces inféodées aux milieux humides seront également recherchées : Ansérine rouge, Cardamine 
flexueuse, Bident penché, Jonc des marais, Lythrum à feuilles d’hysope, Renoncule de Sardaigne, Scirpe de 
Micheli. 
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1.2 METHODE D’INVENTAIRE DE LA FLORE ET CARACTERISATION DES HABITATS 

L’objectif est avant tout de repérer les plantes patrimoniales et de faire la synthèse des habitats présents sur 
le site. Pour la détermination des plantes, nous avons utilisé des guides de références (Lambinon et al., 2004 ; 
Streeter et al., 2009 ; Vernier, 2020) ainsi que des loupes de botaniste indispensables à la détermination de 
certains genres et/ou certaines espèces.  
Les campagnes d’inventaires ont été spécifiquement menées sur les parcelles concernées par le projet 
d’aménagement en 2018 et 2019 puis en 2022 pour le volet ZH. Nous avons ajouté également les données 
recueillies dans le cadre de l’étude sur le site d’EQIOM Béton menée en 2020. 

1.2.1 METHODE D’INVENTAIRE DES HABITATS 

 
Afin de connaître les caractéristiques biotiques d’un site naturel, il est nécessaire de définir les différentes 
unités écologiques composant celui-ci. Les relevés de végétation constituent la première étape pour conduire 
à la définition d’un habitat. Le choix du relevé repose sur une double homogénéité (De Foucault & Gehu, 
1980) :  

- Floristique (répétitivité de la combinaison floristique) ;   

- Ecologique de la station (homogénéité de la structure de la végétation). 

Une communauté végétale est dite floristiquement homogène quand « les individus de toutes les espèces y 
sont répartis au hasard d'une manière purement aléatoire, ou encore lorsque la probabilité de rencontrer un 
individu est constante, pour chacune des espèces, dans l'ensemble de la communauté étudiée » (Dagnelie, 
1965 ; Daget, 1976). 
La méthode consiste à inventorier les espèces végétales de la zone concernée par le projet de manière aléa-
toire et en prenant en compte les différentes strates de la végétation (herbacée, arbustive et arborescente), 
l’hétérogénéité de la zone (biotopes différents), ainsi que les particularités physiques du milieu (pierriers, 
dépressions). Cet inventaire est réalisé sur l’ensemble de la zone du projet et sur les abords lorsque des 
enjeux sont aussi relevés aux abords du site. 
 

1.2.2 CARACTERISATION DES HABITATS : TYPOLOGIES EUNIS ET CORINE BIOTOPE 

EUNIS (Système d’information européen sur la nature) (Louvel et al., 2013) est un catalogue qui regroupe 
des biotopes identifiables (à l’échelle européenne). Il succède à la classification CORINE Biotopes (Bissardon 
& Guibal, 1991). L’utilisation de la codification EUNIS est une condition préalable à n’importe quel essai de 
caractérisation de sites importants pour la conservation de la nature, d’inventaire de sites, de constitution 
de réseaux cohérents de sites protégés, ou de service de suivi de l’évolution de tels réseaux.  
La démarche de caractérisation consiste donc à faire correspondre les espèces du relevé avec les espèces 
caractéristiques des habitats proposés dans les catalogues EUNIS et CORINE Biotopes, regroupant les bio-
topes identifiables à l’échelle européenne. Leur utilisation est une condition préalable à tous les essais de 
caractérisation de sites importants pour la conservation de la nature, d’inventaire de sites, de constitution 
de réseaux cohérents de sites protégés, ou de service de suivi de l’évolution de tels réseaux. En remarque, 
nous pouvons ajouter que les habitats peuvent être définis par quelques espèces seulement, ce qui est sou-
vent le cas. Ainsi, un relevé peut comporter plusieurs dizaines d’espèces alors que l’habitat n’est défini que 
par quelques-unes d’entre-elles. La patrimonialité des habitats s’est faite sur leur classement en liste rouge 
régionale (Didier et al., 2007) et sur leur inscription dans les Cahiers d’Habitats Natura 2000, tome 1 – habitats 
forestiers (Bensettiti et al., 2001), tome 3 – habitats humides (Bensettiti et al., 2002), tome 4 volume 1 – 
Habitats agropastoraux (Bensettiti et al., 2005(1)), tome 4 volume 2 – habitats agropastoraux (Bensettiti et 
al., 2005(2)). 
Du fait de la nature argileuse du sous-sol de la zone d’étude, deux journées de terrain ont été réalisées en 
2019 et 2022 pour déterminer les zones humides potentielles.  
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1.3 DATES ET CONDITIONS D’OBSERVATION DE LA FLORE ET DES HABITATS 

Tableau 12 : Dates et conditions d'observation des inventaires flore et habitats 

Taxons Date Heure Observateur(s) Conditions d’observation 

Flore et habi-
tats 

23/10/2018 08h30-12h30 
J. PELLE ; M. QUEVIL-

LON 
T°C moyenne= 7, Nuageux, vent faible 

21/06/2019 08h50 – 12h30 J. PELLE ; T. FACQ T°C moyenne= 25, Soleil, vent nul 

02/07/2019 15h30 – 17h00 J. PELLE T°C moyenne= 28, Soleil, vent faible 

27/08/2019 14h30 – 17h00 J. PELLE T°C moyenne= 33, Nuageux, vent faible 

 
 

A ces campagnes d’inventaires réalisées directement sur l’emprise du projet, nous avons ajouté pour notre 
analyse les données recueillies de façon opportuniste sur le territoire proche par notre équipe au cours de 
ces dix dernières années ainsi que celles obtenues dans le cadre d’une étude commandée en 2020 par la 
société voisine d’EQIOM Béton située au nord-est de l’emprise de DAHER et comprise dans son aire d’étude 
globale. 
 

Tableau 13: Dates et conditions d’observation sur le site voisin d’EQIOM Béton 

Taxons Date Heure Observateur(s) Conditions d’observation 

Flore et habi-
tats 

15/04/2020 14h00-15h30 J. PELLE Soleil, vent nul, 19° 

18/06/2020 9h00-12h30 J. PELLE Ciel nuageux, vent faible, 15° 

17/07/2020 10h45-12h15 J. PELLE Ciel couvert, vent faible, 30° 

 

 
  



Projet d’extension de DAHER Epothémont DAHER Nuclear Technologies 

Volet écologique de l’étude d’impact Rapport 2023 

Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement du Sud Champagne  

33 

1.4 RESULTATS DES INVENTAIRES : DESCRIPTION ET BIOEVALUATION DES HABITATS NATURELS 

1.4.1 PRAIRIES DE FAUCHE X PELOUSES DE PETITES SURFACES 

E2.22 x E3.41 – Prairies de 
fauche x pelouses de petite 
surface. Prairie de fauche 
fortement gérée 
 

CORINE Biotopes : 38.22 - 
Prairies des plaines médio-
européennes à fourrage 

Liste rouge régionale : cer-
tains habitats du 38.22 ins-
crits 

Habitats d'intérêt com-
munautaire de la direc-
tive "Habitats" : certains 
habitats du 38.22 inscrits 

 
Formations médio-européennes typiques composées d’espèces caractéristiques de prairies, tels que le Fro-
mental élevé (Arrhenatherum elatius), le Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata), la Carotte sauvage (Daucus 
carota) ou encore la Margueritte (Leucanthemum vulgare). Nous avons classé ces prairies comme hygro mé-
sophiles, les relevés montrant la présence de plusieurs espèces floristiques inscrites dans l’arrêté ministériel 
du 24 juin 2008 modifié par l’arrêté du 01 octobre 2009 tel que l’Agrostide stolonifère (Agrostis stolonifera), 
le Lotier des marais (Lotus pedunculatus), la Salicaire commune (Lythrum salicaria), la Pulicaire dysentérique 
(Pulicaria dysenterica), la Patience agglomérée (Rumex conglomeratus) ou encore la Patience crépue (Rumex 
crispus). 

Certains des habitats du 38.22 sont inscrits sur la Directive Habitats. Le cortège floristique sur cette parcelle 
est banal et aucune espèce en liste rouge régionale ou qui aurait pu qualifier cet habitat d’intérêt commu-
nautaire n’est présente. 

Ces prairies sont perturbées, avec une fauche régulière, et des remblais argileux lors de l’aménagement des 
parcelles voisines (concernant ici seulement la parcelle ZC n°51). Bien que les prairies soient relativement 
mésophiles, le sous-sol est humide, saturé lors de fortes précipitations en fond d’une vallée argileuse. L’étude 
pédologique a été réalisée par l’APAVE sur les parcelles ZC n°31 et ZC n°51, classant les sols comme limono 
argileux humides. 

 

 
Figure 11. Prairie ZC n° 31 inventoriée. 

 
Les surfaces enherbées entourant la ZC n°34 sont traitées comme des pelouses d'agrément par des tontes 
répétitives (4 à 6 fois par an). 
L'enjeu de cet habitat avec ce mode de gestion est faible. 
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1.4.2  BORDURES DE HAIES 

EUNIS : 
FA.3 - Haies d'espèces indi-
gènes riches en espèces 

CORINE Biotopes : 84.2 - 
Bordures de haies 

Liste rouge régionale : non 
inscrit 

Habitats d'intérêt commu-
nautaire de la directive 
"Habitats" : non inscrit 

 
Les haies sont des milieux possédant un fort intérêt écologique. Ce sont des corridors écologiques fréquentés 
par de nombreuses espèces animales. Elles interviennent dans le cycle biologique de certaines espèces, pro-
tègent contre l’érosion des sols, limitent le ruissellement et facilitent l’infiltration, pour ne citer que quelques-
unes de leurs nombreuses fonctions. La haie vive présente sur la zone d’étude est dominée par des feuillus 
comme le Chêne pédonculé (Quercus robur) et le Merisier (Prunus avium). Les chênes pédonculés possèdent 
des diamètres déjà importants. La strate arbustive vient compléter le cortège des feuillus, avec l’Aubépine 
monogyne (Crataegus monogyna), le Cornouiller sanguin (Cornus sanguineum), l’Eglantier (Rosa canina), le 
Noisetier (Corylus avellana), le Prunellier (Punus spinosa), le Roncier (Rubus sp.) ou le Troène vulgaire (Li-
gustrum vulgare), pour les espèces les plus représentées. La strate herbacée est assez pauvre dominée en 
abondance par la strate arbustive. Cette strate herbacée se compose d’espèces communes dominées par le 
Dactyle aggloméré (Dactylis glomerata) et le Lierre grimpant (Hedera helix). 

 

 
Figure 12. Haie située au niveau du long de la clôture Est de l’entreprise DAHER. 
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1.4.3 FOSSES ET PETITS CANAUX 

EUNIS : 
J5.41 - Fossés et petits ca-
naux 

CORINE Biotopes : 89.22 - 
Fossés et petits canaux 

Liste rouge régionale : non 
inscrit 

Habitats d'intérêt commu-
nautaire de la directive 
"Habitats" : non inscrit 

 
Un fossé (cadastré ZC n°19) accueille une flore banale composée essentiellement en haut de berge par l’Ai-
gremoine eupatoire (Agrimonia eupatoria), le Lierre terrestre (Glechoma hederacea), la Renoncule âcre (Ra-
nunculus acris) et dans le fond par la Véronique des ruisseaux (Veronica beccabunga). Ce fossé ne sera pas 
affecté par le projet. 

 

1.5 INVENTAIRES FLORISTIQUES 

1.5.1 FLORE OBSERVEE 

Un total de 90 espèces a été relevé sur l’ensemble de la zone d’étude dont certaines à l’état végétatif n’ont 
pu être déterminées. Le site étant régulièrement fauché, la flore peut se développer jusqu’à la fructification 
permettant plus facilement sa détermination.  

Seules des espèces en Préoccupation mineure (LC), sans informations, ou manquant de données (DD) sur la 
Liste rouge régionale ont été déterminées. Aucune des espèces ne dispose d’une protection en Champagne-
Ardenne ou en France. 

Parmi l’ensemble de ces espèces, seul le Fragon faux houx (Ruscus aculeatus) est noté comme Très Rare (RR) 
sur le territoire. C’est une espèce de boisements, représentée par un seul pied au niveau de la haie. Elle est 
déterminante ZNIEFF, également classée à l’annexe V de la Directives Habitats-Faune-Flore concernant « les 
espèces animales et végétales d’intérêt communautaire dont le prélèvement dans la nature et l’exploitation 
sont susceptibles de faire l’objet de mesures de gestion ». 

1.5.2 ESPECES VEGETALES D’INTERET PATRIMONIAL (NON PROTEGEES) 

Les espèces végétales d’intérêt patrimonial correspondent aux espèces soit :  

• Inscrites sur la Liste Rouge régionale et/ou nationale des espèces menacées (minimum NT « quasi-
menacé ») 

• Inscrites à la liste des espèces déterminantes ZNIEFF en Champagne-Ardenne. 

• Considérées comme rare (R) à extrêmement rare (RRR) en Champagne-Ardenne. 
 
Une seule espèce d’intérêt patrimoniale a été notée sur la zone d’étude : le Fragon faux houx. 
 

Tableau 14. Cadre réglementaire et patrimonialité des espèces floristiques recensées. 

Espèce ou groupe d’espèces Déterminante ZNIEFF Liste rouge Champagne-Ardenne DHFF Patrimonialité 

 Ruscus aculeatus (Fragon faux houx) Oui LC     Ann V Moyenne 
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Figure 13. Flore patrimoniale inventoriée sur la zone d’étude 

1.5.3 ESPECES VEGETALES A CARACTERE INVASIF 

Deux espèces exotiques envahissantes ont été répertoriées sur la zone d’étude (Tab. 14). 

 
Tableau 15. Statuts des espèces exotiques envahissantes de l'aire d'étude 

Nom scientifique Nom vernaculaire 
Liste Rouge 

Invasive 
Rég. (C-A) Nat. 

Erigeron annuus  Vergerette annuelle  NA 3 

Robinia pseudoacacis Robinier faux acacis  NA 3 

Légende : 

Liste rouge (Amblard et al., 2018 ; UICN France, 
2018) : 
LC (Préoccupation mineure) 
NA (Non applicable) 

Indice de rareté : 
CCC : très commun 
CC : commun 
AR : Assez rare 
R : Rare 
RR : Très rare 

Invasif (Duval et al., 2020) 
1 : Taxon exotique non invasif naturalisé de longue date 
2 : Taxon exotique émergent 
3 : Taxon exotique se propageant dans les milieux non pa-
trimoniaux 

La Vergerette et le Robinier sont des espèces exotiques naturalisées depuis longtemps dans la région et n’im-
pliquent pas d’incidences négatives sur les milieux naturels.  
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1.6 SYNTHESE DES HABITATS DETERMINES AU SEIN DE LA ZONE D’ETUDE 

 
Figure 14. Habitats recensés sur la zone d’étude. 

 
La liste des espèces végétales recensées sur la zone d’étude est présentée en annexe 1. 

Le secteur est fortement anthropisé, avec une grande surface de la zone d’étude déjà imperméabilisée. Les 
habitats se composent essentiellement de milieux semi-naturels voire artificialisés. 
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1.7 EVALUATION ET SYNTHESE DES ENJEUX POUR LES HABITATS NATURELS ET LA FLORE 

L’aire d’étude accueille 3 habitats naturels et semi-naturels ainsi que 2 habitats artificialisés (Tab. 15). Au-
cun habitat ne possède d’intérêt patrimonial. 

Aucune espèce protégée n’a été notée sur le site. Seule le Fragon faux houx présente un enjeu par sa rareté 
sur le territoire et son statut d’espèce déterminante ZNIEFF. 

 
Tableau 16 : Synthèse des enjeux habitats et flore. 

Taxon ou unité de végé-
tation 

Statut 
Répartition dans l’aire 

d’étude 
Enjeu local Remarques 

Habitats naturels 

E2.222 X E3.41 Prairies 
de fauche x E2.6 Pe-
louses de petite surface. 
Prairies de fauche forte-
ment gérées 

- 
Surface en herbe parcelles 

ZC n°31 et 51 (52) 
Faible à modéré 

Dégradées par la pression 
d’entretien 

J5.41 Fossés et petits ca-
naux  

- 
Fossé cadastré parcelle ZC 

n°19 
Faible à modérée  

FA.4 Haies d'espèces in-
digènes riches en es-
pèces 

- 
Haie vive au sud-ouest en 

rive de la zone d’étude 
Modéré - 

Constructions x cons-
tructions abandonnées 
en milieu rural 

- 
Bâtiments de DAHER et de 

MC Clôtures 
Nul I  

Sites routiers, ferro-
viaires et autres cons-
tructions sur des sur-
faces dures 

- 
Réseau de routes et che-

mins sur tout le site 
Nul  

Flore 

Ruscus aculeatus (Fra-
gon faux houx) 

Déterminante ZNIEFF 
Haie vive au sud-ouest en 

rive de la zone d’étude 
Modéré  

Les 2 espèces ayant un caractère invasif, inventoriées sur la zone d’étude, n’auront pas d’impact sur les mi-
lieux naturels en cas de dégradation et/ou de banalisation.  

 
Ainsi, l’enjeu lié associé à la flore et aux habitats de la zone prospectée peut être considéré comme globa-
lement très faible à localement modéré pour la haie en bordure sud du site.  
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2 ZONES HUMIDES 

2.1 METHODE DE DIAGNOSTIC ZONES HUMIDES 

En 2019, les parcelles n°31 et n°51 et n°52 ont été expertisées. Ce diagnostic a été complété en 2022 sur la 
parcelle n°17. Les parcelles 34 et 54 étant majoritairement imperméabilisées ; leurs délaissées enherbées 
sont caractérisées par défaut par les parcelles contiguës diagnostiquées. 

2.1.1 METHODOLOGIE REGLEMENTAIRE 

Les zones humides sont définies par l’Article L211-1 du code de l’environnement, comme étant des « terrains, 
exploités ou non, habituellement inondés ou gorgés d'eau douce, salée ou saumâtre de façon permanente 
ou temporaire, ou dont la végétation, quand elle existe, y est dominée par des plantes hygrophiles pendant 
au moins une partie de l'année ». 
La méthodologie à appliquer pour la cartographie et la délimitation des zones humides est encadrée par 
l’Arrêté ministériel du 24 juin 2008. La Loi n° 2019-773 du 24 juillet 2019 portant création de l'Office français 
de la biodiversité, définit la délimitation des zones humides par le caractère alternatif des critères de sols et 
de végétation. 
L’examen du sol, de la végétation ou des habitats doit porter « prioritairement sur des points à situer de part 
et d'autre de la frontière supposée de la zone humide, suivant des transects perpendiculaires à cette fron-
tière. Le nombre, la répartition et la localisation précise de ces points dépendent de la taille et de l'hétérogé-
néité du site, avec 1 point (= 1 placette) par secteur homogène du point de vue des conditions mésolo-
giques. », (Arrêté du 24 juin 2008 précisant les critères de définition et de délimitation des zones humides 
en application des articles L. 214-7-1 et R. 211-108 du code de l'environnement). 
 

 

2.1.1.1 1ER CRITERE : LA FLORE (VEGETATION SPONTANEE) 
 
La végétation, quand elle existe de manière spontanée, doit être constatée dans l’espace et dans le temps 
selon l’Article L211-1 du code de l’environnement. La méthode à appliquer est définie dans l’Annexe II de 
l’Arrêté du 24 juin 2008. Elle consiste à déterminer si la végétation est hygrophile à plus de 50 % de recou-
vrement de la zone étudiée. 
Cette détermination passe par l’étude de placettes circulaires globalement homogènes, selon les conditions 
mésologiques et la végétation. Pour chaque placette et selon l’Annexe 2 – table A, de l’arrêté ministériel du 
24 juin 2008 précisant les critères de définition et de délimitation des zones humides, en application des 
Articles L. 214-7-1 et R. 211-108 du code de l'environnement, la liste des espèces hygrophiles est établie. Si 
l’ensemble de ces espèces, recouvre 50 % et plus de la surface de la placette, la zone est définie comme étant 
humide. 
 

2.1.1.2 2EME CRITERE : LES HABITATS (VEGETATION SPONTANEE) 
 
L’étude des habitats peut se faire par analyse cartographique, lorsque les données sont disponibles au 1/1 
000 – 1/ 25 0000, selon les typologies CORINE biotopes, EUNIS ou Prodrome des végétations de France. Cette 
analyse vise à identifier si les habitats présents, sont caractéristiques de zones humides. 
En dehors de ce contexte, des prospections de terrain doivent être effectuées. Le protocole consiste à définir 
des placettes homogènes du point de vue physionomique, floristique et écologiques. Pour chaque placette, 
un relevé phytosociologique est effectué, afin de déterminer s’il correspond à un ou des habitats, caractéris-
tiques de zones humides, mentionnés dans l’Annexe 2 – table B de l’Arrêté ministériel du 24 juin 2008 préci-
sant les critères de définition et de délimitation des zones humides en application des articles L. 214-7-1 et 
R. 211-108 du code de l'environnement. 
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6.2 CONDITIONS DE DELIVRANCE DE DEROGATIONS AUX INTERDICTIONS DE DESTRUCTION 

D’ESPECES PROTEGEES 

Article L. 411-2 

« Un décret en Conseil d'Etat détermine les conditions dans lesquelles sont fixées : 
1° La liste limitative des espèces animales non domestiques ou végétales non cultivées ainsi protégées ; 
2° La durée des interdictions permanentes ou temporaires prises en vue de permettre la reconstitution des 
populations naturelles en cause ou de leurs habitats ainsi que la protection des espèces animales pendant 
les périodes ou les circonstances où elles sont particulièrement vulnérables ; 
3° La partie du territoire national, y compris le domaine public maritime et les eaux territoriales, sur laquelle 
elles s'appliquent ; 
4° La délivrance de dérogation aux interdictions mentionnées aux 1°, 2° et 3° de l'article L. 411-1, à condition 
qu'il n'existe pas d'autre solution satisfaisante et que la dérogation ne nuise pas au maintien, dans un état 
de conservation favorable, des populations des espèces concernées dans leur aire de répartition naturelle 
: 
a) Dans l'intérêt de la protection de la faune et de la flore sauvages et de la conservation des habitats naturels 
; 
b) Pour prévenir des dommages importants notamment aux cultures, à l'élevage, aux forêts, aux pêcheries, 
aux eaux et à d'autres formes de propriété ; 
c) Dans l'intérêt de la santé et de la sécurité publique ou pour d'autres raisons impératives d'intérêt public 
majeur, y compris de nature sociale ou économique, et pour des motifs qui comporteraient des consé-
quences bénéfiques primordiales pour l'environnement ; 
d) A des fins de recherche et d'éducation, de repeuplement et de réintroduction de ces espèces et pour des 
opérations de reproduction nécessaires à ces fins, y compris la propagation artificielle des plantes ; 
e) Pour permettre, dans des conditions strictement contrôlées, d'une manière sélective et dans une mesure 
limitée, la prise ou la détention d'un nombre limité et spécifié de certains spécimens ; 
5° La réglementation de la recherche, de la poursuite et de l'approche, en vue de la prise de vues ou de son, 
et notamment de la chasse photographique des animaux de toutes espèces et les zones dans lesquelles s'ap-
plique cette réglementation, ainsi que des espèces protégées en dehors de ces zones ; 
6° Les règles que doivent respecter les établissements autorisés à détenir ou élever hors du milieu naturel 
des spécimens d'espèces mentionnées au 1° ou au 2° du I de l'article L. 411-1 à des fins de conservation et 
de reproduction de ces espèces ; 
7° La liste des sites protégés mentionnés au 4° du I de l'article L. 411-1, les mesures conservatoires propres à 
éviter leur dégradation et la délivrance des autorisations exceptionnelles d'enlèvement des fossiles à des fins 
scientifiques ou d'enseignement. 
La liste des espèces animales non domestiques prévue au 1° est révisée tous les deux ans ». 
Ainsi, la dérogation est accordée par arrêté préfectoral précisant les modalités d’exécution des opérations 
autorisées. Les trois conditions incontournables à l’octroi d’une dérogation sont les suivantes : 

- La demande s’inscrit dans un projet fondé sur une raison impérative d’intérêt public majeur ; 

- Il n’existe pas d’autre solution plus satisfaisante ; 

- La dérogation ne nuit pas au maintien de l’état de conservation favorable de l’espèce dans son aire 

de répartition naturelle. 

Ainsi, l’article L. 411-1 définit la nature des interdictions prévues en faveur de la protection des espèces et 
des habitats particuliers qui leurs sont associés, et le 4° de l’article L. 411-2 précise les conditions pour dé-
roger à ces interdictions. 

 

6.3 MODELES CERFA RELATIFS A LA DEMANDE 

Voir annexes jointes au dossier.  
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6.4 DESCRIPTION DE L’OPERATION CONDUISANT A CETTE DEMANDE DE DEROGATION 

La suppression de la haie vive en bordure sud-ouest du site est la principale incidence du projet sur les es-

pèces d’oiseaux protégées qui ont été contactées en période de reproduction lors des campagnes de ter-

rain et peuvent donc potentiellement s’y reproduire (statut de nicheur probable dans le diagnostic, voir ta-

bleau 31). L’impact concernera également les déplacements et territoires de chasse des chiroptères identi-

fiés sur le site (tableau 34). Le tableau ci-dessous liste ces espèces concernées par la nécessité d’une de-

mande de dérogation à la réglementation relative aux espèces protégées.  
Tableau 50. Espèces nécessitant une demande de dérogation 

Nom français 
Nom scientifique 

Niveau d’inci-
dences brut 

Nombre de mâle chanteur 
ou de contact (chiroptères) 

Habitats favorables fréquentés 

Avifaune 

Accenteur mouchet 
Prunella modularis 

Faible 0 
Ubiquiste, occupe tous les milieux buissonnants et 
notamment les lisières 

Bergeronnette grise 
Motacilla alba 

Faible 0 
Fréquente des milieux ouverts très éclectiques, 
s’installe communément dans les villes et villages 

Chardonneret élégant 
Carduelis carduelis 

Modéré 1 
Préférence pour les paysages dominés par une mo-
saïque de boisement et de milieux ouverts, dont 
les milieux fortement anthropiques 

Fauvette à tête noire 
Sylvia atricapilla 

Faible 2 Fréquente tous les milieux arborés et buissonnants 

Fauvette grisette 
Sylvia communis 

Faible 0 
Fréquente les habitats dépourvus d’arbres ou fai-
blement arborés, strate buissonnante éparse 

Mésange bleue 
Cyanistes caeruleus 

Faible 1 Fréquente tous les milieux arborés, nid dans cavité 

Mésange charbonnière 
Parus major 

Faible 1 Fréquente tous les milieux arborés, nid dans cavité 

Moineau domestique 
Passer domesticus 

Faible 0 
Fréquente les milieux ouverts. Niche dans les cavi-
tés, souvent d’origine anthropique 

Pinson des arbres 
Fringilla coelebs 

Faible 2 Fréquente tous les milieux arborés 

Rossignol philomèle 
Luscinia megarynchos 

Faible 0 
Niche dans les strates basses des zones arborées et 
arbustives 

Rougequeue noir 
Phoenicurus ochruros 

Faible 0 Profite des constructions humaines 

Rougequeue à front blanc 
Phoenicurus phoenicurus 

Modéré 1 

Fréquente de préférence les futaies âgées riches 
en cavités et bois morts mais aussi les parcs ur-
bains. Niche dans les arbres où il installe son nid 
sur des branches hautes possédant des cavités 

Troglodyte mignon 
Troglodytes troglodytes 

Faible 1 
Niche dans les strates basses des zones arborées et 
arbustives 

Verdier d'Europe 
Chloris chloris 

Faible 0 
Commensal de l’Homme. Habitats arborés semi-
ouverts. Attrait pour les parcs et jardins. Niche 
dans les arbres 

Chiroptères 

Murin de Daubenton 
Myotis daubentonii 

Modéré 1 
Arboricole, utilise les cavités comme gîtes, les 
haies et les lisières comme habitats de transit 

Noctule de Leisler 
Nyctalus leisleri 

Modéré 5 
Arboricole, utilise les cavités comme gîtes, les 
haies et les lisières comme habitats de transit et de 
chasse 

Pipistrelle commune 
Pipistrellus pipistrellus 

Faible 6 
Ubiquiste, utilise les cavités arboricoles plutôt 
comme gîtes d'étapes, les haies et les lisières 
comme habitats de transit et de chasse 
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Pour l’analyse qui suit, le terme « d’habitats favorables » utilisé dans le tableau ci-dessus se réfère essentiel-
lement à l’habitat de reproduction de l’espèce concernée. Cette approche permet, par la suite dans le cadre 
de l’évaluation, de procéder à des regroupements d’espèces possédant des affinités écologiques similaires.  
Les éléments d’écologie, biologie et relatifs à la situation des espèces d’oiseaux en France et en Champagne-

Ardenne sont issus des atlas d’Issa & Muller (2015) et de la LPO Champagne-Ardenne (2016). 

Pour les chiroptères, nous avons pris comme référence de l’ouvrage de Arthur & Lemaire (2021). 
 
Seules les espèces concernées par la demande de dérogation sont traitées par la suite, soit 17 espèces, as-
sociées à la haie (14 espèces d’oiseaux et 3 espèces de chauves-souris). 
 

6.5 CONDITION RELATIVE A LA RAISON IMPERATIVE D’INTERET PUBLIC MAJEUR 

Ce présent paragraphe a été rédigé par DAHER. 
 
DAHER souhaite faire évoluer son outil industriel pour répondre notamment aux besoins suivants : 

• La réalisation de colis acceptables par l’ANDRA de tubes guides de grappes pour le compte d’EDF. Ces 
opérations de traitement nécessitent des locaux dédiés non existants en France actuellement 

• Le concassage et le broyage de gravats très Faiblement Radioactifs, TFA, pour remplacer la couche 
de « sable » couvrant les déchets placés en alvéole du CIRES de l’ANDRA. Ce procédé de concassage 
de déchets gravats TFA est non existant en France, et permettrait une réduction de volume 
significative des déchets TFA gérés par l’ANDRA. 

• L’entreposage provisoire de déchets radifères conditionnés en attente d’acceptation par l’ANDRA. Cet 
entreposage de déchets à proximité des sites ANDRA permettra d’anticiper les opérations logistiques 
en lien avec un traitement des déchets nécessaire, et qui ne pourra être réalisé sur le site 
d’entreposage actuel. 

Différentes solutions de substitutions et alternatives ont été envisagées dans le cadre du projet. 

• La pente existante sur le site ne permet pas de localiser les bassins de récupérations d’eaux de pluie 
autre part qu’au nord du site et à proximité, en zone humide 

• Le rejet des eaux de pluie par infiltration dans la nappe induisant potentiellement des impacts plus 
importants au global, cette solution n’a pas été retenue dans le cadre du projet, malgré une probable 
diminution de la surface du bassin de tamponnement. 

• Les activités déjà réalisées et les flux actuels et futurs ne permettent pas l’optimisation des zones 
d’entreposages au-delà de ce qui est déjà réalisé, du fait de la tenue au sol à maximale possible ainsi 
que de la hauteur d’entreposage des conteneurs à respecter. 

• Les contraintes techniques des éléments à entreposer et traiter imposent des dimensions et 
agencements de bâtiments spécifiques. La minimisation des surfaces créées a été recherchée dans 
l’implantation des bâtiments en zone humide (réduire l’impact au maximum en intégrant le bâtiment 
sur des parties déjà aménagées). 

• L’implantation d’un procédé de fabrication de mortier sur le site n’a pu être évité du fait des 
contraintes techniques fortes sur la qualité du mortier à réaliser, ne pouvant être sous-traité auprès 
d’une entreprise locale. Cette unité de fabrication de mortier a été implantée sur une zone déjà 
aménagée, permettant de ne pas s’implanter sur une zone humide ou avec des enjeux écologiques. 
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• Le Plan Local d’Urbanisme (PLU) a défini la zone d’activité sur une zone humide. Les contraintes du 
PLU ne permettent pas d’éviter d’implanter les aires d’entreposages et bâtiments sur des zones non 
humides. 

• La limite du site actuelle et les limites projetées étant à proximité immédiate de haies d’arbres, les 
contraintes de sureté et sécurité du site ne permettent pas l’évitement de l’abattage de cette haie. 

6.6 ANALYSE DE LA FONCTIONNALITE DE LA HAIE VIVE 

6.6.1 SITUATION DES HAIES SUR LE TERRITOIRE 

La cartographie ci-après localise dans un rayon de 2 kilomètres autour de la zone d’étude immédiate les haies 
identifiées sur la couche IGN dédiée à l’identification officielle de ces espaces. Nous estimons que ce péri-
mètre de 2 kilomètres correspond au domaine exploré par les espèces inféodées à l’habitat « haie » au cours 
d’une saison de reproduction et donc aux possibilités de report en cas de disparition localisée de cet habitat. 
 

 
Figure 46. Situation des haies dans un périmètre de 2 kilomètres autour de la zone d’étude immédiate 

La base de données IGN indique un linéaire de 12 661 mètres de haies dans un rayon de 2 kilomètres autour 
de la zone d’étude immédiate. Les 230 mètres de la haie supprimée représentent ainsi 1,8% de l’ensemble 
des haies identifiées de cette aire de 1 428 hectares. Ce pourcentage n’est pas négligeable à l’échelle d’une 
telle surface. De plus, une part importante des haies identifiées par la base IGN sont des ripisylves de cours 
d’eau possédant des fonctionnalités différentes de celle supprimée dans le cadre du projet. Du fait de leur 
faible fréquence, les linéaires de haies vives « de plein champ » apparaissent ainsi d’autant plus remar-
quables sur ce territoire.  
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6.6.2 FONCTIONNALITES DES LA HAIE 

6.6.2.1 RAPPEL DES CONNAISSANCES GENERALES 
 
Une haie possède une large variété de fonctionnalités pour les espèces. Sur la figure 47 ci-dessous, issue 
d’une publication allemande (BLAB J. 1988), l’énumération au centre de la figure peut être interprétée ainsi :  

1. Place de guet, place de chant, lieu de rencontre 
2. Refuge et abri (des intempéries, des prédateurs, des activités humaines)  
3. Corridor et lieu de halte (pré-dortoir, dortoir) 
4. Site d’hivernage  
5. Réservoir de biodiversité dans le paysage ouvert 
6. Site de reproduction et d’alimentation (territoire de chasse). 

 

 
Figure 47 . Fonctionnalités écologiques de la haie 

 
Dans l’analyse qui suit par taxons, nous avons retenu essentiellement les fonctionnalités concernant la re-
production, l’alimentation et de corridors de déplacement pour les espèces protégées identifiées dans le 
cadre des inventaires de terrain.  
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6.6.2.2 SITUATION POUR L’AVIFAUNE 
 

Sur les 14 espèces d’oiseaux contactées autour de la haie, toutes sont communes et seules 7 nichent proba-

blement dans la haie. Les 7 autres espèces ont été contactées en périphérie : Accenteur mouchet, Fauvette 

grisette, Rossignol philomèle, Bergeronnette grise, Moineau domestique, Rougequeue noir et Verdier d’Eu-

rope ; ces 5 dernières espèces pouvant être qualifiées de commensales et/ou ubiquistes des activités hu-

maines, la haie pouvant être utilisée comme poste de guet, pré-dortoir ou dortoir. 

 

Nous avons choisi de regrouper uniquement les 7 espèces nicheuses probables dans la haie selon leur habitat 

favorable de reproduction associé à la haie qui constitue la fonctionnalité principale. Le niveau d’incidence 

globale pour un groupe d’espèces correspond au niveau d’incidence le plus fort de l’ensemble des théma-

tiques analysées pour l’espèce la plus sensible du groupe. 

Nous distinguons ainsi 2 groupes d’espèces liées :  

1. A la strate arborée et aux arbres de gros diamètres : la haie se compose d’une majorité d’arbres de 

petits diamètres à l’exception de quelques chênes. Peu de cavités ont été détectées au sein des plus 

gros arbres favorables aux espèces arboricoles et cavernicoles. 

2. A la strate buissonnante et aux lisières : c’est surtout la strate basse de la haie et l’effet de lisière qui 

sont exploités par ces espèces 

Espèces de la strate arborée (4) : Mésange bleue, Mésange charbonnière, Pinson des arbres, Rougequeue 

à front blanc 

Au sein de ce cortège, seul le Rougequeue à front blanc bénéficie d’un enjeu « modéré », principalement en 

raison de son inscription à la Liste Rouge des oiseaux menacés de Champagne-Ardenne comme espèce à 

surveiller, enjeu cependant pondéré par une forte hausse de sa population constatée ces dernières années. 

Toutes ces espèces possèdent des tendances de populations stables voire en augmentation significative, ré-

duisant le niveau d’incidence de la suppression de la haie.  

Espèces Incidences Phase Type Intensité Durée 
Niveau  

d’incidence 

Mésange bleue,  

Mésange charbon-

nière,  

Pinson des arbres, 

Rougequeue à front 

blanc 

Destruction d’individus 

Destruction directe de nids ou 

d’oisillons en phase chantier par 

la circulation des engins et le dé-

frichement 

Travaux  Direct Modérée Temporaire Faible 

Dérangement 

Circulation des engins pendant les 

travaux durant les horaires de 

chantier 

Travaux Indirect Faible Temporaire Faible 

Destruction des habitats d’es-

pèces 

Suppression définitive de la haie 

mais possibilité de report dans 

boisements et lisières proches 

Travaux  Direct Modérée Permanente Faible 

Altération des habitats d’espèces 

Suppression des habitats de re-

production 

Travaux et 

exploitation 
Direct Modérée Permanente Faible 
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Tableau 52. Situations et statuts des espèces de chiroptères concernées par la demande de dérogation 

Nom scientifique Nom vernaculaire 

Listes rouges 
Espèces déter-

minantes 
ZNIEFF (3) 

CA (1) France (2) Europe 
(2) 

Monde 
(2) 

CA Lorraine 

Catégories Tendances 

Myotis daubentonii Murin de Daubenton AS LC Inconnue LC LC x x 

Nyctalus leisleri Noctule de Leisler V NT Diminution LC LC x x 

Pipistrellus pipistrellus Pipistrelle commune AS NT Diminution LC LC x x 

LEGENDE : 

(1) : Liste 
rouge CA  

V (vulnérables) : espèces en régression plus ou moins importante mais avec des effectifs encore substantiels ou 
espèces à effectif réduit mais dont la population est stable ou fluctuante 
AS (à surveiller) : espèces communes et/ou à effectifs encore important, en régression dans les régions voisines 
et qui pourraient évoluer dans la même direction en Champagne-Ardenne  

(2) : Liste 
rouge France 
Liste rouge 
Europe 
Liste rouge 
Monde 

NT (quasi menacée) : une espèce est presque menacée quand elle a été évaluée par rapport aux critères mais ne 
remplit pas les critères de menace d'extinction critique, d'extinction ou de vulnérabilité maintenant, mais est sur 
le point de se qualifier pour une catégorie 

LC (préoccupation mineure) : une espèce est considérée comme une préoccupation mineure lorsqu'elle a été 
évaluée par rapport aux critères et ne peut pas prétendre être classée en danger critique d'extinction, en danger, 
vulnérable ou quasi menacée. Les espèces répandues et abondantes sont incluses dans cette catégorie. 

(3) : Espèces 
détermi-
nantes 
ZNIEFF  

 Liste des espèces déterminantes de l'inventaire ZNIEFF - région Lorraine https://inpn.mnhn.fr/zone/znieff/es-
peces-determinantes/region/41  

 

6.7 BILAN DES INCIDENCES BRUTES DE LA SUPPRESSION DE LA HAIE 

Le tableau visible en page suivante synthétise l’ensemble des informations relatives aux incidences sur les 
espèces protégées. 

Tableau 53. : Synthèse des incidences brutes du projet sur les espèces protégées 

Nom français Nom latin Enjeu de conservation Incidences potentielles identifiées 
Niveau d’inci-
dence retenu 

Avifaune 

Rougequeue à front blanc et 
avifaune de la strate arborée et 

des arbres de gros diamètre 
/ Modéré 

Destruction d’individus (nids et oisillons sur les 
arbres et arbustes) 

Dérangement des individus (en phase travaux) 
Destruction et dégradation des habitats d’es-

pèces  

Moyen 

Chardonneret élégant et avi-
faune de la strate buissonnante 

et des lisières 
/ Modéré Moyen 

Chiroptères 

Murin de Daubenton Myotis daubentonii Modéré 

Destruction d’individus 
Dérangement des individus (en phase travaux) 
Destruction de gîtes temporaires potentiels (10 

arbres potentiels) 
Destruction corridor de déplacement 

Moyen 

Noctule de Leisler Nyctalus leisleri Modéré Destruction corridor de déplacement Moyen 

Pipistrelle commune Pipistrellus pipistrellus Faible 

Destruction d’individus 
Dérangement des individus (en phase travaux) 
Destruction de gîtes temporaires potentiels (10 

arbres potentiels) 
Destruction corridor de déplacement 

Faible 

Cette synthèse permet par la suite de formuler des mesures d’évitement, de réduction et de compensation 
visant à aboutir à l’absence d’impacts résiduels.  


